
Que dire de leurs préparations ?- C'est là que se pose tout le problème. On se qualifie, c'estbien. On va y assister, c'est aussi une bonne chose. Mais telleque les choses sont parties, j'ai quelques inquiétudes par rap-port à la performance de ces deux judokas. Parce que, mêmes'ils se trouvent à l'étranger aujourd'hui, il faut avouer qu'ilsne se préparent pas puisque tout le monde est en vacances.
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Aux Jeux olympiques « Rio 2016 », le judo y sera. Raison pour
laquelle nous avons rencontré le président de la Fédération
gabonaise de judo, Franck Angwé Aboughé. Qui parle de la
préparation de ses deux qualifiés : Paul Kibikaï et Sara Ma-
zouz.

l’union. Un judoka qualifié à « Londres 2012 » et deux
à « Rio 2016 ». Votre appréciation ?
Franck Angwe Aboughe. Certes à Londres nous n'avionsqu'un athlète alors qu'à Rio au Brésil, nous en avons deux quise sont qualifiés de très haute lutte. Parce que les qualifica-tions au niveau des Jeux olympiques revêtent deux formes :il y a les invités et les qualifiés sportifs. Nos deux « ambassa-deurs » se sont qualifiés sur le tapis en allant glaner les vic-toires, ici et là à travers le monde. C'est le résultat d'un travailbien planifié. Je profite de cette opportunité non seulementpour féliciter ces deux athlètes, mais remercier aussi le co-mité national olympique du Gabon (CNOG). Parce qu'il fautdire que Paul Kibikaï a bénéficié d'une bourse olympique, cequi lui a permis d'être dans un centre de préparation enFrance. Sara Myriam qui n'avait pas bénéficié de bourse audépart, mais compte tenu de son parcours, le comité nationalolympique s'est battu en trouvant à cette jeune fille unebourse au Canada. Grosso modo, la qualification de ces deuxjudokas est le fruit conjugué du travail du CNO et de la Fédé-ration gabonaise de judo. Sans oublier le courage des athlèteseux-mêmes.

Franck Angwé Aboughé, président de la Fédération gabo-
naise de judo : � On doit avoir les pieds sur terre �

Trois questions à...

Propos recueillis par MM
Akanda/Gabon

Le président de
la Fégaju, Franck
Angwe Aboughe
: "Nos deux judo-
kas vont avec la
force obtenue
pendant les

épreuves qualifi-
catives".
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Mais si jamais nous avions pu avoir quelques moyens parrapport aux sollicitations faites et au budget envoyé au co-mité national olympique qui prévoyait un cycle de prépara-tion pour ces deux judokas, nous aurions été très confiants.Mais aujourd'hui, malheureusement, faute de moyens consé-quents, ces judokas ne se préparent pas comme il se devaitpour les Jeux olympiques « Rio 2016 ».
Cela veut dire qu'il n'y a pas espoir ?- Certes, quand on va en compétition ce n'est pas pour la per-dre, mais il faudrait également qu'on ait les pieds sur terre.Mais même si l'on ne va dans une compétition pour la perdre,on va avec un minimum de préparation. Un minimum qui,malheureusement, n'a pas été fait. Nos deux judokas vontavec la force obtenue pendant les épreuves qualificatives. Endépit des conditions dans lesquelles ils se trouvent en ce mo-ment, nous les encourageons afin qu'ils donnent le meilleurd'eux-mêmes. Même s'il est un peu tard, nous voulons attirerl'attention des pouvoirs publics pour dire qu'il vaut mieuxtard que jamais.

ONZE équipes du Komo-Kango, Komo-Moandha etde Libreville se dispute de-puis samedi dernier au stadedu CMS situé au villageMvimvi, à 63 kilomètres deLibreville le premier tournoiMvimvi organisé par le Cen-tre Mbéri spotif (CMS). Enouverture de cette compéti-tion, les U17 du CMS, affron-taient l'équipe de N'Fang deKango. Une rencontre trèsengagée, au cours de la-quelle les jeunes du centrede formation ont eu de lapeine à imposer et dévelop-per leur, en raison, d'unepart, de l'étroitesse de l'airede jeu et, d'autre part, del'engagement des joueurs deN'Fang qui ne les lâchaientpas d'une semelle. Motivée et décomplexée,l'équipe de N'Fang, a été lapremière a trouvé le chemindes buts par une action col-lective bien construite etconclue par Franck Bouro-

bou (35e). Malheureuse-ment, leur joie sera decourte durée. Le capitainedes mines-cadets des Mon-tagnards, Grâce à Dieu Oyo-gou, ayant remis lespendules à l'heure une mi-nute plus tard d'une frappedes 20 mètres légèrementdéviée par un joueur ad-verse (1-1 ,36e). En secondepériode les Cémesiens ontfini par prendre la mesuresur leurs adversaires, grâceaux buts inscrits par Sté-phane Minko (72e) et YoricLallier (3-1, 82e) . Programme Dimanche 24 :Ndzong/Mvimvi l, Kougou-leu/Asseng. Lundi 25 :Meyang/Mvimvi !I. N'Fang/Abela, Club desStars/CMS. Mardi 26, Mvim-v i l / K o u g o u l e u ,Asseng/Ndzong, FC Dou-baï/Meyang. Mercredi 27:N'Fang/Bele, Ndzong/Kou-gouleu, Mvimvi I/Asseng.Jeudi 28:CMS/Club desStars, Mvimvi I/Bamoun. Sa-medi 30 : quarts de finale.Mardi 02 juillet: demi-finale.Jeudi 04 : finale à 15h30mn. 

Les U17 du CMS prennent
le dessus sur N'Fang 

Football/Tournoi Mvimvi-foot

F-K-O.M 
Kango/Gabon 

Jeanne-Françoise Alaba-Ossouka procèdant au
coup d'envoi du tournoi dont l'épilogue est prévu le

04 juillet prochain.

Ph
o
to
 :
 K
e
nn
e
d
y 
O
nd
o


